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Bulle�n Mensuel  N° 9 

Novembre 2019 
 

Société Aquariophile Wallonne A.S.B.L. 

Local et siège social : 

Rue de Deminche 15—5150  Franière 
 

N° d’entreprise :  435195547 
 

Réunion : 2ème samedi de chaque mois 
(sauf juillet et août). 
 

Compte bancaire :  

IBAN BE69 6528 5507 4078 

 

Co�sa�on annuelle du 1/1 au 31/12 (*1)  

 

Membre adhérent : 25 € 
  Le membre à accès aux réunions, aux services 
du club ainsi qu'aux réunions des clubs de l'I-
CAIF. Il reçoit par la poste notre revue men-
suelle SAW Namur en n&b, la revue trimes-
trielle couleur Aquafauna et par voie électro-
nique notre revue en couleur. 

 

Tarifs spéciaux :  
1. Sans Aquafauna : 20 € pour les personnes 

déjà membres d'un club affilié à l'ICAIF. 
 

2. Jeunes moins de 18 ans : gratuit sur présen-
ta�on de la carte d'iden�té. 
 

3. Etudiants moins de 25 ans : 15 € sur présen-
ta�on de la carte d'étudiant. 
 

Les personnes intéressées peuvent par�ciper à 
deux réunions gratuitement et recevrons deux 
bulle�ns sous format électronique. 

 

(*1) A par�r de septembre, le paiement d'une 
première co�sa�on vaut pour la fin de l'année 
et l'année complète suivante.  
Le nouveau membre recevra tous les services 
avec comme réserve la disponibilité des revues 
antérieurs de l'année qui se termine. 

 

Pour tout renseignement : 

Denis BEHEN :  

0495/772824 ou denis.behen@netquality.be 

 

Comité voir page 19 

 

 
—- 

Les ar�cles publiés dans la revue n’engagent  

que la responsabilité de leur(s) auteur(s). 

S������� : 

L� ������� �� �'ICAIF �� �������� � F������� 3,4 

C���� �����—L’����� �� P����� B����� 5,6 

L� ������ �������� �� ���� 7,8,9 

L� ��� �� ����– D���� 10 

A� ������ �'I�������—C�������� V�� B���� 11,12 

E��������� �'��� �� �'�������� (L'������ �� R�����) 13 

C���� ��� ���� ��������� .. 4���� ������ 14,15 

B������� I��������� ICAIF, B������ �� A������� 16 � 17 

L'������������ �� �� SAW 19 

D������� 17 �������� ��� 8 � 30 

C������ �� �'ICAIF  
(���� ������� ���� ��������) 

T��� � F������� 
N��� �������� ��� ���� 

���� ����� ������� � �'I��������� 

 

S����� 9 ��������  

P��������� O��� S���� �� 14 � � 17 � 

B��—B�����������—A������ ������� �'�������� 
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A NE PAS MANQUER 
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A NE PAS MANQUER 

Attention! Si vous venez en voiture et que vous désirez garer votre voiture dans 

l'enceinte de la caserne, il faut absolument que nous connaissions votre n° de 

plaque et vos coordonnées personnelles. Sans cela, il sera possible de rentrer 

sans voiture en laissant votre carte d'identité au corps de garde. 

Merci de transmettre ces informations à Denis Behen par mail à contact@saw-

namur.be ou par téléphone au 0495/772824 
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Le samedi 9 novembre, nous aurons une réunion « light », sans conférence, juste 
une démonstration de construction d’un aquarium. 

Cela étant, cette réunion nous permettra de finaliser l’état de préparation du Con-
grès ICAIF, grand moment dans la vie de la S A W, qui aura lieu le dimanche 17 no-
vembre et que nous nous devons de réussir:  vérification des derniers détails, pré-
paration des débats de la journée. 

Le congrès de l’ICAIF devrait aussi être l’occasion pour nous de nous poser des 
questions sur la finalité de la S A W, nous interroger sur les raisons qui font que 
nous nous réunissons chaque mois pour recevoir une information technique sur un 
des nombreux aspects de notre hobby. Est-ce pour une simple consommation 
d’informations? Ne devrions-nous pas analyser les raisons profondes de notre 
passion ?  Et voir comment la développer, y chercher un sens ? 

Cela correspond-il à une simple collection d’animaux exotiques ou bien encore 
plus profondément à un désir de connaitre la vie des animaux, des plantes, de leur 
biotopes, modes de vie, besoins de base et un besoin de développer notre hobby 
dans un sens durable, respectueux de l’environnement, autour de nous comme 
dans les pays d’origine  des bêtes de nos aquarium? 
Notre hobby peut -il être un facteur de recherche scientifique ? 

Pour en revenir au congrès du 17 novembre, il s’articu-
lera autour de deux conférences.  

Le matin, conférence du DR 
Adrian Indermaur, de l’Universi-
té de Bâle sur un sujet qui pas-
sionne nombre d’aquariophiles, 
les poissons des  lacs de cra-
tères africains.. d’autres pois-
sons que les cichlidés, d’ori-
gine autre que l’Afrique australe… Vaste et intéressant 
sujet.  

 

L’après midi conférence du Dr Etienne Branquart du 
SPW Gembloux intitulée 
« Plantes et animaux d’aqua-
rium, des envahisseurs en puis-
sance? ». Si le sujet du matin 
concerne les aquariophiles, le 
sujet de l’après-midi est d’une 
portée plus vaste et fort d’ac-
tualité. 
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Dès à présent vous pouvez renouveler votre  

cotisation pour 2020 (voir page d'accueil) 

Nos aquariums contiennent généralement des poissons d’origine tropicale et 
équatoriale. Mais de nombreux pois-
sons et autres hôtes de nos aquarium 
et terrarium proviennent de contrées 
lointaines au climat proche du nôtre. 
Certaines espèces sont aussi tolé-
rantes au point de vue température. Si 
elles ne se reproduisent pas chez 
nous, elles y vivent fort bien. Je pense 
aux tortues de Floride, à certains pois-
sons originaires de Chine, des Etats 
Unis.. ainsi qu’à de nombreuses 
plantes, telles les myriophylles du Bré-
sil, aux élodées  du Canada. 

 La Commission Européenne a établi une 
liste d’espèces invasives, liste reprise en 
grande partie par la Région Wallonne. 

C’est de ces espèces que nous entre-
tiendra le Dr Branquart, mais il y a fort à 
parier qu’il nous en fera découvrir bien 
d’autres. Il nous parlera des mesures 
prises pour en débarrasser notre terri-
toire, pour restaurer la faune et la flore 
indigène mises en péril par ces inva-
sives. 

Cela me fait penser à un sujet annexe 
qui peut se révéler bien intéressant: l’élevage d’espèces menacées chez nous. Ce-
la se fait pour des espèces exotiques. Actuellement, il est interdit de prélever des 
animaux et des plantes du milieu naturel, sauf exception; pêche, cueillette de 
champignons, et cela en certaines saisons, en certaines quantités. Quel rôle pour-
raient avoir les club aquariophiles dans le maintien, la multiplication de ces es-
pèces indigènes menacées? Un sujet de débat passionnant ! Un sujet à présenter 
au Dr Branquart, qui demanderait, s’il est accepté officiellement, des modifications 
législatives. Un sujet complexe donc. 

Quelles sont vos propositions? 
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L'organisation du congrès nous poussait à nous plonger dans l'histoire du club 

que nous savions déjà bien longue mais que nous n'avions reçu, nous les nou-

veaux membres du comité, que par une collection de récits des moments impor-

tants sans pour autant connaître l'exact commencement de l'association. Nous 

étions donc en recherche d'informations, lorsqu'à la bourse de Belgrade, nous 

avons pu rencontrer l'un des initiateurs en la personne de Pierre Vieslet. C'était une 

chance d'être maintenant à la source et quel ne fût pas notre plaisir d'apprendre 

que le club allait bientôt fêter ses 50 ans. C'est grâce à lui que nous sommes là au-

jourd'hui et nous savons maintenant que cela a germé dès 1969. 

C'est donc avec plaisir que nous vous proposons son récit des débuts. 

Au fur et à mesure des prochains mois, nous relaterons la suite de l'histoire 

construite alors avec l'aide des Jean-Pierre Claude, Jean Degueld, Léon Leusden, 

Jules Nackers, Léopold Warègne mais aussi Roger Bayet, Christian Naniot, Jean 

Duchesnes, Marc Lepinois, Serge Robinet, Victor Da Silva et bien d'autres encore 

que les archives nous révèleront. Nous ne pouvons que faire honneur à tout ce tra-

vail accompli parfois proche de l'investissement personnel et familial total. 

Encore merci à vous tous. 

 

De Pierre Vieslet : 

Nous rêvions de former un club 

d'aquariophilie à Namur.  

Daniel MASSART m'avait parlé d'un 

professeur de Biologie, à l'institut Saint-

Berthuin à Malonne, qui avait installé 

plusieurs aquariums dans sa classe. 

Nous l'avons rencontré. Il obtenait di-

verses reproductions, faisait un peu 

d'élevage, était enthousiasmé par notre 

projet mais ne disposait pas du temps 

nécessaire pour participer à la création 

d'un club. 

C'est ainsi que dès janvier 1969, j'ai 

édité en quantité très limitée, un petit 

bulletin de liaison "Aqua-Faune" qui—

LA PETITE HISTOIRE DE LA SAW—LE COMMENCEMENT 

Pierre Vieslet accompagné de son épouse et 
de Paule à la bourse de Belgrade 
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par le bouche-à-oreille et la distribution 

dans quelques magasins d'aquariophi-

lie—avait avant tout pour but de créer un 

lien avec les quelques aquariophiles avec 

qui j'étais en contact, toujours dans la 

perspective de créer un cercle aquario-

phile. A part ce bulletin et quelques 

échanges téléphoniques, il n'y avait pas 

encore de réunion ni de club, tout au plus 

un projet qui restait entièrement à concré-

tiser. 

Un an plus tard, en janvier 1970, nous 

étions une douzaine d'aquariophiles à re-

cevoir ce bulletin, ce qui était encore fort 

peu. 

A ce moment, j'ai demandé à certains 

de mes contacts s'ils seraient d'accord de 

faire partie d'un comité. 

Leur réponse étant positive, j'ai estimé 

qu'il fallait passer à la vitesse supérieure en faisant connaître notre projet au journal "Vers 

l'Avenir". J'ai proposé un projet d'article au directeur du journal, Marc Delforge, qui l'a 

très bien accueilli et qui l'a fait reproduire intégralement. Cet article annonçait la première 

réunion publique de la SAN (devenue plus tard la SAW, en septembre 1970) et l'élection 

d'un comité. 

La première réunion publique a eu lieu le 

mardi 10 février 1970 à 19h30 à la Taverne 

Pax, place Saint-Aubain à Namur. Elle fût un 

réel succès. Une septantaine de personnes 

étaient présentes et une trentaine se sont 

faites membres. Plusieurs personnes ont ac-

cepté avec enthousiasme de faire partie du 

comité. Etant à la base de la création du club, 

il m'a été demandé d'en devenir président, ce 

que je ne pouvais qu'accepter. Radio Namur, 

l'antenne namuroise de la RTB m'a téléphoné 

pour m'interviewer, ce qui nous a amenés 

quelques membres supplémentaires.   

Une relique des premiers bulle�n.. 

De bâ�ment de l'Hôtel Pax devenu la Brasserie François. 

LA PETITE HISTOIRE DE LA SAW—LE COMMENCEMENT 
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En résumé, c'est en 1969 que s'est élaboré le projet de création d'un cercle aquariophile 

par quelques amis reliés par un bulletin de liaison, dont plusieurs sont devenus membres du 

premier comité et c'est le 10 février 70 que s'est tenue la 1ère réunion de la SAN avec l'élec-

tion de son 1er comité. 

Un mot sur le nom choisi : il existait à l'époque, en Suisse, un club aquariophile très an-

cien qui s'appelait "Société Aquarium de Genève". On a donc choisi pour la nôtre "Société 

Aquarium de Namur", en abrégé "SAN" plus facile à prononcer que "CAN" pour "Cercle 

Aquariophile Namurois". Un peu plus tard, le comité estimant que le club s'adressait à tous 

les wallons est devenu "Société Aquariophile Wallonne" (S.A.W.), nom qui est resté. Par la 

suite, d'autres club sont nés ou se sont fait connaître en Wallonie et en 1973, si mes souve-

nirs sont bons, naquis l'Interclubs.  

Voilà donc pour les débuts de la SAN devenue SAW. 

La suite aux prochains épisodes. 
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Conférence d'octobre 

Les membres présents en octobre ont bien profité de la conférence sur l'aqua-

rium marin présentée par Julien Godon du magasin Coral Fidji. Passionné avant 

d'être commerçant à titre complémentaire, Julien a d'abord appelé au réalisme 

avant d'expliquer de façon exhaustive de multiples facettes de l'installation et de la 

maintenance d'un aquarium marin. 

Appeler au réalisme lorsque d'emblée il nous situe des niveaux de dépenses tels 

que peu accessibles par beaucoup. A titre d'exemple lorsqu'il conseille l'achat d'un 

exhausteur à plus de 800 €. A peine refroidis par ces chiffres, notre conférencier 

nous explique qu'avec un peu de malchance, notre futur aquarium marin pourrait 

être envahi par un monstrueux ver de 1,5 m qui "bouffera" tout, même l'intérieur de 

la pierre où il se cache. Attirant dites-vous? 

Pour nous comitards, le bilan était positif puisque malgré la longueur de la confé-

rence, l'attention à été maintenue. Promis nous programmerons une suite le plus 

rapidement possible. 

L'agenda 

Pour la suite un seul mot d'ordre, venez, venez, venez au congrès le 17 no-

vembre. Même si vous n'avez pas tout le dimanche, venez le matin ou l'après midi 

et s'il serait regrettable de rater le repas d'Hélène, il n'y a là aucune obligation de 

se restaurer là. Comme expliqué par ailleurs, ce congrès s'inscrit déjà dans une pé-

riode de commémoration puisque notre club va fêter ses 50 ans d'existence. Venez 

commencer à fêter cet anniversaire avec nous. 

Pour ceux qui le désirent, une permanence aura lieu le samedi 9 au club de 14 à 

15 h mais elle aura principalement pour but de répartir les tâches pour le 17. 

Si nous avons suffisamment de temps, un petit atelier collage d'aquarium aura 

lieu. 

Dernier rappel, les inscriptions pour le repas seront clôturées le 9 novembre sur 

le compte de l'ICAIF. De même, pour rentrer dans l'enceinte de la caserne en voi-

ture vous devez avoir transmis votre n° de plaque minéralogique par avance. Voir 

affiche. 

 

Bon mois de novembre et au 17, je n'ose même pas penser que vous n'y seriez 

pas. Denis 

  

LA  VIE DU CLUB 
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Une petite contribution Facebook de notre ami Christian a attiré notre attention. 

Elle n'était pas dénuée d'intérêt, nous vous la présentons avec son aimable auto-
risation. 

 

Le mythe du combattant !!! 

Les Betta sont sans doute parmi les poissons d’aquarium 
les plus appréciés mais aussi les plus mal vus ! On les ap-
pelle combattants parce que le tempérament territorial et 
ombrageux de certains mâles de certaines espèces les 
pousse à se battre parfois violemment, « jusqu’à la mort » 
lorsqu’ils se rencontrent. 

Il faut mettre quelques réserves à ce sujet. 

D’abord, c’est particulièrement l’espèce Betta splendens 
(et aussi quelques incubateurs buccaux) qui peut être réel-
lement teigneuse dans certains cas. Beaucoup d’espèces peuvent être maintenues 
en petits groupes, avec plusieurs mâles, dans des aquariums de taille suffisante. 

Par exemple, Betta mahachaiensis peut très bien être 
maintenu par 6-8 poissons dans un aquarium d’un 
mètre de façade. Pareil pour Betta imbellis, Betta sma-
ragdina, Betta siamorientalis, les petits Betta rouges, 
etc. 

Par ailleurs, la taille de l’aquarium est extrêmement im-
portante. Dans un 20 l, un poisson un peu territorial 

peut devenir un tueur, fut-ce un tétra… 

Il faut aussi savoir que parfois les femelles peuvent être assez agressives aussi 
et qu’elles nécessitent également d’être maintenues en 
groupe dans un bac suffisamment grand. 

Ensuite, même si c’est ce que la plupart des gens pen-
sent, les Betta splendens de sélection ne sont pas faits 
pour vivre seuls dans un aquarium de 10 ou 20 l. La plu-
part des mâles, même à longs voiles, peuvent être placés 
avec des petits poissons paisibles comme des Rasbora, 
des Trigonostigma, même des guppys de type Endler 
sans trop de souci. Certains mâles peuvent être particulièrement caractériels mais, 
de mon expérience, c’est plutôt rare. On évitera tout ce qui est très petit (comme 
des Boraras par exemple qui risquent de se faire manger), ce qui est voilé comme 
certains guppys qui se feraient en effet agresser par un mâle un peu arrogant) et 
ce qui est territorial comme les Apistogramma ou trop vifs comme certains barbus 
et danios. 

AU DÉTOUR D'INTERNET—CHRISTIAN VAN BELLE 
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Pour ce qui est du comportement entre 
mâles, il faut savoir qu’en effet, les es-
pèces à longs voiles, de type Crowntail 
et Halfmoon notamment, devront préfé-
rentiellement être maintenus seuls ou 
avec des petits poissons paisibles. On 
sera très attentif aussi à la présence de 
femelles car, si un mâle voilé a peu de 
chance (dans un bac de 100 l par 
exemple) de bastonner une femelle, 
l’inverse peut être vrai. Les femelles 
n’ont pas ces longs voiles handicapants 
et sont à même de nager assez vite. En 

revanche, les variétés à nageoires courtes comme les Plakhat, Dumbo et Géants 
peuvent être maintenus sans problèmes en groupes mixtes de mâles et femelles à 
partir de 120 l, à la condition 
que les bacs soient bien plan-
tés et que plein de cachettes 
soient disponibles. Quelques 
combats auront lieu mais sans 
gros dégâts (ce qui ne serait 
pas le cas avec des variétés à 
longues nageoires). Le fait de 
les maintenir en groupe de 6 ou 
plus dilue également l’agressi-
vité qui pourrait apparaitre. 

Enfin, selon certaines 
sources professionnelles, il semblerait que les éleveurs asiatiques aient hybridé les 
espèces pour produire les actuels plakhats et que le tempérament paisible des gé-
niteurs imbellis ou mahachaiensis ait déteint sur les splendens issus de ces hybri-
dations. 

Voici une petite vidéo d’un bac de 125 l plein de Bettas mélangés, mâles et fe-
melles qui fonctionne très bien avec plusieurs mâles. 

 

Christian Van Belle  

Photos Internet 

AU DÉTOUR D'INTERNET—CHRISTIAN VAN BELLE 
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Dans l’agenda  TERRA AQUARIOPHILE que la SAW 

édite, quelques dates à me�re en avant. Robert Meersman 
glane ces informa�ons sur le net et certains organisateurs 
commencent même à lui communiquer leurs affiches. Nous 
rappelons que cet ou�l est consultable sur Internet à 
l'adresse : 

 

h�ps://fr.calameo.com/read/0003875522cd251719f81 
 

 

 

 

Voila un mois bien chargé en événements : 

  

 Le rep�le day de Arras est annulé, je vous invite à consulter l’agenda pour voir les rai-
sons inquiétantes jus�fiant ce�e annula�on. 

 Les 9 et 10 bourses au Mans (cichlidés et poissons de forme sauvage). 

 Pe�t rappel le samedi 9 une permanence sera organisée à Franière. Pas de confé-
rence, nous nous reverrons à Flawinne  le 17 pour assister à 2 conférences dignes 
d’intérêt. 

 Comme chaque année, le 10 novembre, nos amis du Siervis organisent leur «  Dag van 
de  kweekcentrale » à Wilsele (Leuven) de 10 à 16 heures. 

 Le 17 nous co-organisons la journée – congrès de l’Interclubs Aquariophilie et d’ich-
tyologie francophone  à Flawinne 

 Enfin pour les plus voyageurs d’entre vous : Saint-Brieuc , Eybens, Argenteuil, Rouen 
et Remilly sont aussi au programme de ce mois  

Et n'oubliez pas de consulter l'AGENDA EN LIGNE. 

Pour faciliter votre naviga�on dans l’agenda, nous l’avons agrémenté d’un pe�t mode 
d’emploi, ainsi que d’une table des ma�ères qui vous perme�ra de vous situer directe-
ment au début de chaque mois  

 

Robert 

EVÈNEMENTS D'ICI ET D'AILLEURS                                             ROBERT MEERSMAN 
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CRÉER UNE MARE NATURELLE DANS SON JARDIN SUITE……. 

AMÉNAGEMENT DES ABORDS 

Arrimage de la bâche 

Il est important que la bâche - et notamment les bords - ne soient pas exposés aux rayons 

du soleil car, après quelques années, le matériau plas�que (PVC) se durcit et fend sous 

l’influence des U.V. La meilleure façon de dissimuler la bâche et d’intégrer rapidement la 

mare dans le jardin consiste à cacher les bords de celle-ci sous le gazon. Pour ce faire, il 

suffit d’inciser la terre horizontalement à la base du système racinaire de la pelouse, sur la 

longueur d’un fer de bêche et sur tout le pourtour de la cavité, avant de glisser le bord de 

la bâche dans la fente ainsi pra�quée. Si la rive est réalisée en pente douce juste avant de 

rejoindre le gazon, il est possible de créer une zone marécageuse qui fera la transi�on 

entre la pelouse et la pièce d’eau. 

Les berges pourront ensuite être aménagées et éventuellement consolidées avec des 

pierres plates. 

Aménagement des berges 

Le volume de terre extrait hors du trou peut être rela�vement important. Si on désire ne 

pas avoir à modifier exagérément l’aspect du jardin, la terre sera éliminée. Mais on peut 

très bien s’en servir pour la répandre sur un des côtés de la mare - au nord si possible - de 

manière à créer une rive plus haute qui prolongera la zone marécageuse, bénéficiera d’un 

bon ensoleillement et protègera la mare contre les intempéries (figure 3). Des plante pion-

nières s’y installeront spontanément et on pourra éventuellement y planter quelques buis-

sons bas (pas trop : a�en�on aux chutes de feuilles dans la mare). 

La rive opposée (rive sud), généralement plus abrupte, pourra être étudiée de manière à 

aménager un accès facile à la pièce d’eau et à renforcer la berge. On peut ainsi poser le 

long de celle-ci une 

poutrelle en bois, 

quelques pierres 

plates, etc. 

Mare fraichement creusée. 
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AMÉNAGEMENT DES ABORDS 

Qu’il s’agisse de plantes ou d’animaux, IL EST EXCLU D’INTRODUIRE DANS UNE MARE NA-

TURELLE DES ESPÈCES EXOTIQUES, non adaptées à nos condi�ons clima�ques. Tout 

d’abord, leurs chances d’installa�on sont rela�vement réduites et, même si elles y parvien-

nent, cellles-ci risquent de se répandre dans la nature, d’entrer en compé��on avec les es-

pèces de nos régions et de perturber le fonc�onnement de nos écosystèmes. Nous rappe-

lons une fois encore que le peuplement de la mare par des espèces de chez nous cons�tue 

la meilleure garan�e de son bon équilibre biologique. 

La colonisa�on spontanée par la végéta�on aqua�que d’une mare créée ar�ficiellement 

est possible si on u�lise comme substrat de la vase provenant  d’une autre pièce d’eau et 

s’il se trouve d’autres zones humides dans l’environnement immédiat de la mare. Mais 

ce�e recolonisa�on sera souvent très lente. C’est pourquoi on conseillera de planter et de 

semer soi-même des plantes indigènes appartenant aux différentes catégories écologiques 

(plantes des rives marécageuses, semi-aqua�ques, flo�antes et submergées - voir tableau 

2). 

Pour autant que les rives aient été aménagées en pente douce, il sera possible d’introduire 

dans la mare au moins 1 à 2 espèces de chacune des catégories.Ces plantes garan�ront 

l’aspect esthé�que de la mare et perme�ront l’oxygéna�on de l’eau, condi�on indispen-

sable au développement de la vieanimale. Insistons par�culièrement sur l’importance des 

plantes submergées qui assurent à l’eau l’essen�el de son apport en oxygène. 

Suite en décembre... 

Quelques 

mois plus tard 
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Coprésidente : 
Rela�ons ICAIF & évènemen�elles : 
Paule Bernier-Leusden 
Bld  de la Meuse 8 bte 11   5100  Jambes 

Coprésident : 
Rela�ons extérieures, anima�ons, bourses: 
Gérard Pierard 
Rue du Sanctuaire 16    5004  Bouge 

������ �'�������������� �� �� SAW  

Management général, Trésorier & Resp. revue : 
Denis Behen 
Rue du village 97—5081 Meux 
Tel : 0495 772 824   denis.behen@netquality.be 

Secrétaire : 
Pierre Blieck 
Rue de l’Eglise 14    5340  Gesves 
Tel : 0498 406091   pblieck@gmail.com 

Assistants hors conseil: Fabrice Bars, Guy Rondiat, Jacques Wellin 

Bibliothécaires : 
Eric Daxhelet, Spy 
Philippe Lambert, Saint-Servais 

Secrétariat, rela�on commerciale, 
Web master et réseaux sociaux : 
Robert Meersman 
Avenue de la Dame 71 5100 Jambes 
Tel : 0472 768070 meersman.robert@gmail.com 

Economat, tombola, publicité : 
André Lesceux 
Rue de la Sta�on 132 bte 1 5370 Havelange 
Tel : 0475 964257  lesceuxandre@hotmail.com 

Ges�on local : 
Jules Nackers 
Rue André Charles 7 5310 Leuze-Longchamps 
Tel : 0470 321802  jules_nackers@hotmail.com 
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